
6- LE PLUX COURANT

d'affaires est aussi sûr que la venite des
épiceries, -et infiniment plus profitable.

Le fait qu'une proportion considérabI
des détenteurs de polices sont parfois à
court d'argent, a créé le courtier en po-
lices d'assurance. Si un homme a une
police sur laquelle il a payé en primes
plusieurs centaines de dollars et qu'il ait
sérieusement besoini d'argent, il consi-
'dère naturellement'sa police comme un
actif précieux sur lequel ill pourra réa-
liser une belle somme d'argent. Durant
ces années récentes, beaucoup de compa-
gnies ont eu pour habitude d'écrire une
clause permettant à l'assuré d'enipru'nter
sur sa police assez d'argent pour l'em-
pêcher de tomber, ou même de l'argent
,pour tout autre but; autrefois, c'est-à-
dire il y a quinze ou vingt ans, la majo-
rité des contrats ne portaient aucune
clause semblable. Aujourd'hui, plusieurs
compagnies basées sur l'ancien système
découragent tout essai fait par l'assuré
pour emprunter de l'argent sur sa police,
à moins qu'elle ne soit arrivée à maturité.

Deux compagnies au moins refusent
absolument d'émettre des polices pouvant
être .négociées. Mais la plupart des po-
lices en vigueur e: ce moment sont écri-
tes de telle sorte que le détenteur peut,
après avoir payé les primes pendant un
i ellit nombre d'années, les transfé'rer à
qui il lui plaît. Cela. veut dire que lors-
qu'il est assez gêné pouir être incapable
de continuer les 'paiements de primes sur
sa police ou quand, pour une raison qnel-
conque, il a besoin d'arge::.t, il peut s'a-
dresser à un courtier et changer sa po-
lice en argent comptant. Le courtier est
enchanté de le voir: Chaque police qu'il
achète représente de l'argent dans sa
poche.

Le cas le plus commun où un homme
vend sa police d'assurance, c'est, bien en-
tendu, quai::d I1 est à court d'argent et
qu'il possède une police représentant un
placement de plusieurs centaines de do!-
lars sans perspective de rentrée de fonds
immédiate. Il y a beaucoup de cas de
polices d'assurance pour lesquels, ces cir-
constances peuvent se présenter. Par
exemple, l'homme ayant une police pou-
vaut être rachetée, payable dai:s quinze,
vingt ou vingt-cinq ans, peut avoir paya
ses primes pendant 16 ans, peut avoir
juste 'dépassé la quinzième période de ta
valeur de rachat et avoir encore quatre
années de primes à payer avant qu'il

puise réaliser la valeur de l'achat à affaires et la pérspicacité du cou 'r
vingt ans, valeur qui a été augmentée. qui empêchent les plans de gredins n i-

Si cet homme est à court d'argent à tieux de réussir.
cette époque, Il se trouve dans un dilem- Un homme atteint de bronchite a
me. Devra-t-il continuer à payer en em-' nique peut se faire passer pour pn ,g

pruntant pour les quatre autres années berculeux sans espoir; un homme v:i-
et obtenir la valeur de rachat à vingt m ee maladie nerveuse peut se fi re
de sa police ou bien devra-t-il la ve <re jasser pour un épileptique et essayer le
maintenant à un prjx assez bon? Quel- vendre sa police dans ces eondith.-
quefois, cette alternative ne se présente Toutefois, il est rare que la fraude
pas, cet assuré doit vendre. C'est alorý uissIsse; les courtiers sont tous sur
que le courtier en polices d'assuramee est qui-vive. Dl connaissent leur affairvt
une commodité pour le détenteur de po- leur public. Dune manière générale, la
lice. La compagnie, à cette époque, ne profession de courtier est une professi,,
paierait rien sur la police, mais le cour- profitable.
tier peut acheter la police, payer les pri-
mes des quatre années restantes et ga- Brevets Canadiens obtenus par des
gner de l'argent par là même. étrangers.

La police d'assurance-vie ancien sys- L inventeurs dont les noms suivent
tème, celle qu'un homme avait entre les ont récemment obtenu des brevets (a'
mains *pendant 30 ou 40 a-s, représente nadiens par l'entremise de MM. .\'
une. autre phase de la spéculation sur la RION & MARION, Solliciteurs de bie
police d'assurance. Un homme qui a vets, Montréal, Canada, et Washington,E.U.payé -ses primes pendant cet espace le Tout renseignement à ce sujet sera
temps' est généralement assez âgé ; le fourni gratis en s'adressant au bureau
meilleur de sa vie est passé et sa mort d'affaires plus haut mentionné.
n'est qu'une question de quelques années. Nos
Sur cette classe de polices, le courtier 100127-Benjamin Locking, Napier, N.'
devient spéculateur. Combien de temps Zélande. Appareil de prodiv,
vivra encore ce vieillard? C'est la que- tin de vapeur-employée îanr

l'a. destruction des lapins et il',tiona qu'il doit,-se poser avant de fixer herbes sauvages.
le prix qu'il consent à payer pour sa po- 100128--Pierre M. Mazé, Pars, Franco.
lice. Mourra-t-Il dans l'espace d'un an? Appareil pour là pasteurisation
Alors le prix de la valeur totale de la po- du lait et autres substaýnce.

100161-Lucien Jumau, Paris, Franvu.lice est payé au moment du décès. Vivra- Procédé pour obtenir du cuivre
t-il enore dix ans? Alors la possibilité pur.
de payer dix primes annuelles doit entrer 100162-Mirandu Malzac, Paris, France.
en ligne de compte dans. le prix à fixer. abre, Aast'ru.

Un courtier consent à acheter une po- gne. Moyen de séparer
lice possédée par un jeuine homme souf- pieries d'avec la terre glaise.
frant d'u.ne maladie Incurable et qui a be- 1l.0%Z6-Fredrlk A. Kjellin, Stockholm.
soin d'argent. Il n'y a pas à se fier à ce Sud stif pou rdi''
genre de transaction. Un homme dont un électriques lorsque la force éle
poumon est épuisé et l'autre très atta- triomotrlce est produite par ':
qué peut vivre et dépasser la période de champ magnétique.100329-George Sturgess, Mabiethoi'ý.
vie qui lui a été fixée par le médecin ex- Angleterreb Bas et autres il:
aminateur. Un homme avec une maladie sus tricotés à la machine.
de coeur qui menace de l'emporter tous
les jours, peut vivre assez longtemps
pour que le paiement des, primes sur sa Il n'y a pas de crime-plus odieux que
police d'assurance ne soit pas profitable, de déguiser la vérité; les hommes ne
à moins que l'achat n'ait été fait à un peuvent être des êtres sociables cfues'ils
prix excessivement bas. Dans ce cas, fl ont confiae en leurs semblables.Quand
y"a spéculation absolue, et c'est le cou.r- lo
tier qui est du côté sûr. naturer la vérité, chaque homme n'a

Les possibilités de fraude dans ce, gen- 'qu'à se séparer des autres, habiter son
re de transactions sont également 1111- propre repère et guetter sa proie. -
mitées et Il n'y a que la connaissance des (Idfer.)
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